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ÉLECTIONS MUNICIPALES Rencontre avec les trois candidats à l’exécutif du mouvement citoyen
Passerelle

A 110%pour l’administration centralisée

JULIEN GRAF

Le ton est posé. Les mots sont
pesés.Aumomentde choisir l’un
des cinq grands thèmes qui lui
tient à cœur, Roland Gurtner
n’hésite pas une seule seconde.
Ce sera le bâtiment administratif
centralisé de l’Esplanade.
L’actuel et unique représentant

du mouvement citoyen Passe-
relle au Conseil de ville et candi-
datàl’électionduConseilmunici-
pal a une idée bien précise du
projet – compromis – de l’admi-
nistration centralisée. Devisé à
40 millions de fr., il visait à con-
centrer en un même endroit les
futurescinqdirectionsmunicipa-
les. Or, à la fin du mois de mai,
l’exécutif a fait savoir qu’il renon-
çait provisoirement à construire
ce bâtiment devant le Palais des
Congrès (notre édition du 31
mai). «Moi, j’y suis à 110% favora-
ble! Je regrette beaucoup que ce
projet soit ainsi reléguéauxoubliet-
tes,mais j’aibonespoirqu’il soitréa-
lisé un jour», indique Roland
Gurtner, qui dit maîtriser le dos-
sierpuisqu’ilestvice-présidentde
la commission parlementaire
«Structure 2013 et Esplanade.»
«A l’heure actuelle, l’administra-
tion est dispersée en une dizaine
d’endroitsde laville, c’estunecatas-
trophe. La centralisation permet-
trait de créer un véritable espace

convivial dans lequel le citoyen se
sentirait accueilli et écouté, où au-
torités et population pourraient
échanger sur des bases saines»,
s’enthousiasme le candidat de
Passerelle, soulignantpar ailleurs
les économies qui, à ses yeux,
pourraientêtre réalisées:«Lesop-
posants arguent que les ressources
financièresde laVille sont tropmin-
ces pour mener à bien ce projet.
C’est faux.Dans20ans, laconstruc-
tion du bâtiment pourrait être
amortie. Elle permettrait déjà d’en-
granger quelque 20 millions en re-
vendant les actuels locaux occupés
par des services administratifs.
Nous pourrions aussi nous passer
desfraisd’entretienetd’exploitation
de toutes ces bâtisses. En outre, des
synergies entre les différents servi-
ces pourraient certainement être
trouvées. La Ville a déjà dépensé

400 000 fr. pour diverses études. Il
serait trop dommage de ne pas en
profiter.» Et l’enseignant à la re-
traitedetacleraupassageceCon-
seil municipal «qui manque un
peu d’enthousiasme et d’audace»,
tout en promettant de se battre
bec et ongles pour que ce projet
ne soit pas enterré et renvoyéaux
calendes grecques...

De grands oui à tous les
projets d’envergure
«A Passerelle, nous prônons une

attitude constructive. Il faut oser se
lancer», clame Roland Gurtner.
Une attitude résolument ambi-
tieuse qui se confirme lorsqu’il
s’agit d’exprimer ses opinions au
sujet des autres grands chantiers
biennois.RolandGurtnerditêtre
favorable au contournement de
Bienne par l’A5, aux Stades, au

projet Agglolac et au Regiotram.
«En ce qui concerne la branche
ouest de l’A5, je pense que le projet
généralprésentépar lecantonest la
moins mauvaise solution. Je serais
également pour une jonction Bien-
ne-Centre complètement couverte,
mais si celle-ci n’est pas réalisable,
alors tant pis. Ce qui est primordial,
c’est que le contournement se réa-
lise. Quant au projet Agglolac, je le
perçois commeune chanceà saisir.
C’est l’occasion de réaliser un éco-
quartier. L’initiative Publilac est dé-
magogique: les plans d’Agglolac
prévoient des surfaces vertes acces-
sibles au public plus vastes qu’ac-
tuellement.»
Ce «Biennois pure souche»,

comme il aime à se définir,
aborde l’échéance du 23 septem-
breet l’électionduConseilMuni-
cipal avec une certaine décon-

traction. Il sait pertinemment
que ses chances d’occuper un
siègeà l’exécutif sont trèsminces:
«Je reconnais qu’il y a une part de
tactique politique dans notre dé-
marche, mais nous nous devons de
manifester nos ambitions et cela
passe à plus ou moins long terme
par un siège à l’exécutif.»

Aucun état d’âme face
à la gauche traditionnelle
Si lesvaleursprônéesparPasse-

relle «sont en effet proches de cel-
les de la gauche», Roland Gurt-
ner se défend en revanche
d’empiéter sur les plates-bandes
socialistes (un parti qu’il a quitté
en 2006) ou écologistes, voire
de leur «voler» des voix qui
pourraient s’avérer importantes
dans l’optique de l’élection d’un
candidat socialiste qui, de sur-
croît, est francophone. «On n’a
aucun état d’âme de ce côté-là. On
cherche plutôt à convaincre les
trop nombreux abstentionnistes.
C’est aussi à la gauche de se mobi-
liser», déclare-il, amusé à l’idée
que sa formation joue les grains
de sable dans unemécanique de
gauche bien huilée.�

«Ces petits personnages représentent les citoyens qui se rendent au bâtiment administratif centralisé, un lieu
appelé à être véritablement convivial», selon le candidat de Passerelle au Municipal Roland Gurtner. R. HOLLINGER

Jusqu’au 23 septembre, Le JdJ
publiera un portrait de
chacun des 17 candidats au
Conseil municipal. Les têtes
de liste doivent choisir parmi
l’A5, Agglolac, Regiotram, les
Stades et l’Esplanade le
projet qui leur tient particuliè-
rement à cœur, symbolisé par
un objet.

LES CANDIDATS SUR LE GRIL

FORMATION
Né à Bienne en 1945, Roland
Gurtner est enseignant à la
retraite. De 1968 à 2007, il a
enseigné les langues, la
géographie et la gymnastique
au collège des Platanes et
durant trois ans à Tavannes.

FAMILLE
Marié et père de trois enfants,
il est aussi grand-père de sept
petits-enfants.

POLITIQUE
Il siège depuis 1999 au Conseil
de ville. D’abord élu socialiste,
il a été sans parti entre 2006 et
2008, avant de fonder le
mouvement citoyen Passerelle
il y a quatre ans.

BIO EXPRESS

RUTH TENNENBAUM

L’atout féminin de Passerelle
Ruth Tennenbaum, 54 ans, se lance

aussi dans la course électorale. Sous la
bannière de Passerelle, elle se porte can-
didatepour lapremière fois tantà l’exécu-
tif qu’au Conseil de ville. «Je m’intéresse
depuis longtemps à la politique, mais j’ai
toujours euunecertaineappréhensionàme
soumettre à une ligne directrice édictée par
unparti.Ledroitd’avoirdesopinionspropres
et de pouvoir échanger librement ses points
de vue me semble primordial. Passerelle
permet cela, c’est ce qui m’a convaincue de
me lancer», explique cette collaboratrice
scientifique de la Commission fédérale
pour les questions demigrations (CFM).
Biennoised’origine,RuthTennenbauma
vécu à Bâle et à Zurich. Elle est revenue
habiter la cité seelandaise il y a une di-
zaine d’années. Ouvertement de gauche,
elle estime qu’il est très important que
chaque citoyen s’engage pour la commu-
nauté et qu’il se sente écouté par les ins-
tances politiques. «Les questions sociales
m’intéressent, mais pas seulement; la cohé-
sion socialedoit être liéeà lapolitiquededé-
veloppementde laVille. Il est important que
lesdirectionsmunicipales traitent ensemble
et de manière coordonnée des différentes

thématiques et impliquent la population
dans des processus de participation, par
exemple pour le développement d’un quar-
tier. L’interdisciplinarité est essentielle.»
Bienqueseschancesd’êtreélueauMuni-
cipal soient quasiment nulles, elle espère
être en mesure d’offrir un siège supplé-
mentaire à Passerelle au Conseil de ville.
«Si on est deux ou trois au Parlement, on
pourra certainement un peu plus faire bou-
ger les choses.»� JUG

NOËL TSHIBANGU

«La sécurité garantie pour tous»
Aux côtés deRolandGurtner et deRuth

Tennenbaum,NoëlTshibangu,49ans,est
le troisième candidat de Passerelle à se
lancer dans la marmite des électionsmu-
nicipales. Il tente sa chance tant pour le
Conseilmunicipal que pour le Conseil de
ville. Il motive sa candidature par son en-
vie de«semettre au service dema ville et de
montrer l’exemple.TroppeudeBiennois s’in-
téressent à la politique.» Originaire de la
République démocratique du Congo,
Noël Tshibangu a obtenu la nationalité
helvétique en 1994. Il a effectué un long
parcours au sein de diverses associations
actives notamment dans la santé publi-
que. Il est aussi l’initiateurdeChancePlus,
le pôle de compétences et de conseils en
matière d’insertion professionnelle à
Bienne, où il travaille toujours.
Du côté des thèmes qui lui tiennent à

cœur, il entendmettre l’accentsur lasécu-
rité pour tous:«Il est important que tous les
citoyens, et pas seulement un groupe cible,
jouissent des mêmes conditions de sécurité.
D’autre part, il serait bon d’évaluer lesmesu-
res mises en place par le concept de sécuri-
té!» L’échec scolaire est également un de
ses chevaux de bataille. «Pour lutter contre

cemal, il fautmettre en place un appui pour
montrer aux parents comment ils peuvent
facilement aider leurs enfants. Réduire
l’échec scolaire aura évidemment des réper-
cussionspositivespourfairebaisser lenombre
de bénéficiaires de l’aide sociale», explique-
t-il. Selon le candidat, ses principaux
atouts sont sa ferme volonté de semettre
auservicedesBiennois.«J’aienvied’amélio-
rer les choses à Bienne. Je suis motivé à
100%!»�MAS

Ruth Tennenbaum figure en deuxième ligne
sur les listes Passerelle. ADRIAN STREUN

La sécurité et l’échec scolaire sont sujets de
préoccupation pour Noël Tshibangu. STREUN
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Découvrez sur notre site le dossier complet
consacré aux élections municipales. ÉLECTIONS

Canal 3 part
en campagne
Avant que le peuple biennois

ne renouvelle ses instances poli-
tiques le 23 septembre, Canal 3
semobilisepouroffrir deuxheu-
res de décryptages, d’analyses et
de débats en public dédiés aux
électionsmunicipales. Du 27 au
31août, laradio locale investira la
place Centrale pour cinq jours
d’émissions spéciales en direct,
dont leCafé des élections, qui se
déroulera en direct chaque ma-
tin de 7h à 9h.
Cette émission proposera des

analyses quotidiennes de per-
sonnalités biennoises, ainsi que
des reportages et des chroniques
réalisés par les journalistes de
Canal3.Lescandidatsserontmis
sur le gril lors des débats par les
journalistes de la rubrique
biennoise du Journal du Jura.
L’humoriste Carlos Henriquez
(LesPeutch) signera chaque jour
unechroniquepolitiquement in-
correcte et le public pourra assis-
ter à des concerts live avec Pega-
sus, Sir Joe, Death by Chocolate,
Djemeia ou encore Fox. Les
émissions en direct sont ouver-
tes au public.� COMM

FEINTOOL
Ventes et bénéfice
en hausse
Tirant profit de la bonne tenue

de l’industrie automobile enAsie
et d’une acquisition en Allema-
gne, Feintool s’est affirmé au pre-
mier semestre 2012. Le bénéfice
net des activités poursuivies du
spécialiste seelandais du formage
etdécoupages’estaccrude9,4%à
7,24millions de francs.
En tenant compte de la cession

avec effet au 1er janvier de la fi-
lialeallemandeIMAAutomation
Berlin au groupe biennois
Mikron, le bénéfice net s’est ré-
duit de 9,94 à 7,3 millions de
francs, ressort-il du rapport se-
mestrielpubliépar lefabricantde
machines établi à Lyss. Le chiffre
d’affaires des activités poursui-
vies s’est quant à lui étoffé de
10,5% au regard du premier se-
mestre 2011 à 196,1 millions de
francs, à la faveur notamment de
l’acquisition de la société alle-
mande Herzing + Schroth, con-
solidée à compter de juin. Le ré-
sultat d’exploitation avant
intérêts et impôts (EBIT) abondi
de 57,8% à 13,8 millions. En re-
vanche, reflet d’une évolution
conjoncturelle contrastée selon
les régions, les entrées de com-
mandes ont fléchi de 7,9% à
202,6 millions de francs. A fin
juin, le carnet d’ordres du groupe
se montait à 227 millions, 31,7%
deplus qu’un an auparavant.
Dans le détail, l’unité Systems

Parts, spécialisée dans les pièces
deprécisionetà laquelleHerzing
+Schrothaétéintégrée,adégagé
un chiffre d’affaires de 133 mil-
lionsdefrancs,enhaussede15%.
Les ventes ont bondi de 70% au
Japon, conséquence de l’effet de
rattrapage après le tremblement
de terre qui a secoué l’archipel en
mars2011.Legroupeseelandaisa
aussi tiré profit d’une présence
accrue dans le pays du Soleil le-
vant avec un 3e site de produc-
tion.Feintool a également réalisé
de bonnes affaires aux Etats-
Unis, ses ventes y progressant de
17%.� ATS-IG


